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                                                                                    EMPORTEZ CE FEUILLET, il pourra vous être utile au cours de la semaine 

  

LECTURE DU LIVRE DU PROPHÈTE ISAÏE  

(Is 6, 1-2a.3-8) 
 

L’année de la mort du roi Ozias, je vis le Seigneur qui siégeait 

sur un trône très élevé ; les pans de son manteau remplissaient le 

Temple. Des séraphins se tenaient au-dessus de lui. Ils se criaient 

l’un à l’autre : « Saint ! Saint ! Saint, le Seigneur de l’univers ! 

Toute la terre est remplie de sa gloire. »     Les pivots des portes 

se mirent à trembler à la voix de celui qui criait, et le Temple se 

remplissait de fumée. 

Je dis alors : « Malheur à moi ! je suis perdu, car je suis un 

homme aux lèvres impures, j’habite au milieu d’un peuple aux 

lèvres impures : et mes yeux ont vu le Roi, le Seigneur de 

l’univers ! » L’un des séraphins vola vers moi, tenant un charbon 

brûlant qu’il avait pris avec des pinces sur l’autel. Il l’approcha 

de ma bouche et dit : « Ceci a touché tes lèvres, et maintenant ta 

faute est enlevée, ton péché est pardonné. » J’entendis alors la 

voix du Seigneur qui disait : « Qui enverrai-je ? qui sera notre 

messager ? » Et j’ai répondu : « Me voici : envoie-moi ! » 
 

PSAUME 137 (138) 
 

Je te chante, Seigneur, en présence des anges.  
 

De tout mon cœur, Seigneur, je te rends grâce : 

tu as entendu les paroles de ma bouche. 

Je te chante en présence des anges, 

vers ton temple sacré, je me prosterne. 
 

Je rends grâce à ton nom pour ton amour et ta vérité, 

car tu élèves, au-dessus de tout, ton nom et ta parole. 

Le jour où tu répondis à mon appel, 

tu fis grandir en mon âme la force. 
 

Tous les rois de la terre te rendent grâce 

quand ils entendent les paroles de ta bouche. 

Ils chantent les chemins du Seigneur : 

« Qu’elle est grande, la gloire du Seigneur ! » 
 

Ta droite me rend vainqueur. 

Le Seigneur fait tout pour moi ! 

Seigneur, éternel est ton amour : 

n’arrête pas l’œuvre de tes mains. 

 

 

LECTURE DE LA 1ère LETTRE DE SAINT PAUL 

APÔTRE AUX CORINTHIENS (1 Co 15, 1-11) 
 

 Frères, avant tout, je vous ai transmis ceci, que j’ai moi-même 

reçu : le Christ est mort pour nos péchés conformément aux 

Écritures, et il fut mis au tombeau ; il est ressuscité le troisième jour 

conformément aux Écritures, il est apparu à Pierre, puis aux Douze ;  

ensuite il est apparu à plus de cinq cents frères à la fois – la plupart 

sont encore vivants, et quelques-uns sont endormis dans la mort –,     

ensuite il est apparu à Jacques, puis à tous les Apôtres. Et en tout 

dernier lieu, il est même apparu à l’avorton que je suis. 

Bref, qu’il s’agisse de moi ou des autres, voilà ce que nous 

proclamons, voilà ce que vous croyez.  

    

ACCLAMATION DE L’ÉVANGILE 
 

ALLÉLUIA. Alléluia. 

Venez à ma suite, dit le Seigneur, 

et je vous ferai pêcheurs d’hommes. » 

Alléluia. 

ÉVANGILE DE JÉSUS CHRIST SELON SAINT LUC   
(Lc 5, 1-11) 
 

En ce temps-là, la foule se pressait autour de Jésus pour 

écouter la parole de Dieu, tandis qu’il se tenait au bord du lac de 

Génésareth.  Il vit deux barques qui se trouvaient au bord du lac ; 

les pêcheurs en étaient descendus et lavaient leurs filets. Jésus 

monta dans une des barques qui appartenait à Simon, et lui 

demanda de s’écarter un peu du rivage. Puis il s’assit et, de la 

barque, il enseignait les foules.      

Quand il eut fini de parler, il dit à Simon :« Avance au large, 

et jetez vos filets pour la pêche. » Simon lui répondit : « Maître, 

nous avons peiné toute la nuit sans rien prendre ; mais, sur ta 

parole, je vais jeter les filets. » Et l’ayant fait, ils capturèrent une 

telle quantité de poissons que leurs filets allaient se déchirer. Ils 

firent signe à leurs compagnons de l’autre barque de venir les 

aider. Ceux-ci vinrent, et ils remplirent les deux barques, à tel 

point qu’elles enfonçaient. A cette vue, Simon-Pierre tomba aux 

genoux de Jésus, en disant : « Éloigne-toi de moi, Seigneur, car 

je suis un homme pécheur. » En effet, un grand effroi l’avait saisi, 

lui et tous ceux qui étaient avec lui, devant la quantité de 

poissons qu’ils avaient pêchés ; et de même Jacques et Jean, fils 

de Zébédée, les associés de Simon. Jésus dit à Simon : « Sois sans 

crainte, désormais ce sont des hommes que tu prendras. » Alors 

ils ramenèrent les barques au rivage et, laissant tout, ils le 

suivirent. 

     

                 

                                                                      

 

 

5ème dimanche ordinaire – C 

Sur ta parole, je vais jeter les filets. 

. 
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L’église Saint-Victor (Fleurus Centre) est ouverte tous les jours de 08h30 à 17h00. Dimanche, elle est fermée à partir de 11h00. 

L’Évangile que nous venons d’entendre nous place tout à fait au début du ministère public de Jésus, alors que 

va commencer sa mission parmi les hommes. En fait, il l’a déjà commencée par une journée à Capharnaüm, où 

il a opéré de nombreuses guérisons, où il a parlé et enseigné, ce qui explique la foule qui le suit pour continuer 

de bénéficier de sa parole et de ses miracles. 
 

Mais en ce début de mission, une question se pose : Avec qui Jésus va-t-il réaliser sa mission ? Va-t-il partir seul sur les routes ? 

Va-t-il mettre en œuvre tout ce qu’il peut réaliser par ses propres moyens – du reste immenses ? Ou bien va-t-il s’entourer de 

collaborateurs ? Va-t-il, pendant cette mission de quelques années, préparer une équipe missionnaire ? 
 

Le récit que nous venons d’entendre nous place précisément au moment de la constitution de ce premier noyau de l’équipe des 

collaborateurs du Christ. Les deux barques, mais principalement la barque de Simon, évoquent évidemment dans la tradition 

chrétienne, l’image de l’Église sur laquelle Jésus prend place et à partir de laquelle il enseigne les foules. Mais, il ne va pas choisir ses 

hommes uniquement par le prestige de sa parole. Il pose un signe : ces pêcheurs ont peiné toute la nuit sans rien prendre, malgré leur 

expérience du métier. Et pourtant, Pierre va répondre à l’invitation de Jésus : « sur ta parole, je jetterai les filets » (Lc 5, 5). 
 

Voilà un aspect de cette première relation entre Jésus et Simon : Simon est celui qui va écouter la Parole du Christ et faire ce que Jésus 

dit. Bien que ce que Jésus lui demande ne corresponde pas à sa compétence et à son expérience -il sait qu’il n’y a rien à prendre-, puisque 

Jésus lui dit de jeter les filets, il les jette. Le résultat est la quantité extraordinaire de poissons ramenés dans ses filets là où il n’y en avait 

pas. Ce signe éclatant fait prendre conscience à Simon que Jésus n’est pas seulement un prédicateur talentueux qui sait faire des miracles, 

mais qu’il y a chez lui quelque chose de plus. C’est le signe de la présence de Dieu lui-même et c’est pourquoi l’Évangile nous dit que 

Simon est saisi d’effroi et qu’il lui dit « éloigne-toi de moi car je suis un homme pécheur » (Lc 5, 8). En effet, dans la conscience juive 

de Simon, comme nous l’avons entendu dans la lecture du prophète Isaïe, on ne peut pas voir Dieu sans mourir. Simon a conscience 

qu’il est devant une manifestation de Dieu et il est saisi d’effroi, il veut se retirer. 
 

Quelle leçon pouvons-nous tirer de cet épisode ? La première leçon c’est que la mission qui va être confiée à Pierre : « sois sans 

crainte, désormais ce sont des hommes que tu prendras » (Lc 5, 10), est une mission qui vient de la part de Dieu. La deuxième leçon 

que nous pouvons en tirer, c’est que cette mission qui nous est confiée aujourd’hui à nous disciples de Jésus en ce XXIe siècle, ce 

n’est pas simplement de développer notre capacité de relation, notre capacité d’aller les uns vers les autres, notre sens de la solidarité, 

notre désir de faire quelque chose d’utile ou encore de mettre en œuvre nos talents quels qu’ils soient. Ce qu’il faut découvrir, c’est 

que la mission confiée par Jésus déborde de toutes parts nos capacités, et nous pouvons l’appliquer à la situation de l’Église dans 

la société moderne et dans ce quartier que vous connaissez mieux que moi. Vous êtes une petite communauté, pas très nombreuse 

comparée à l’immense foule qui nous entoure. Que pouvons-nous faire vis-à-vis de cette foule, si nous nous appuyons sur nos propres 

moyens, sur nos capacités de convaincre, sur nos capacités de changer quelque chose à la vie du monde, sur notre capacité de contribuer 

à une amélioration de la vie de nos contemporains ? Que pouvons-nous espérer ? Pouvons-nous espérer prendre plus – je pense aux 

poissons ? Pouvons-nous espérer prendre plus que ce que nos prédécesseurs ont pris, eux qui ont peiné année après année, décennie 

après décennie, et qui n’ont pas réussi à ramasser tout ce qu’il était possible de ramasser ? Pourquoi ? Parce que la question n’est pas 

simplement notre capacité de conviction, notre générosité ou notre disponibilité à faire quelque chose, la question fondamentale c’est 

que c’est Dieu qui agit. La mission qu’il nous confie, comme saint Paul le disait aux Corinthiens, c’est une « grâce » (1 Co 15, 10), 

c’est un don que Dieu nous fait pour nous permettre de dépasser nos moyens naturels, pour surmonter les obstacles ou les 

résistances que nous pouvons rencontrer en nous-mêmes déjà et dans l’environnement où nous vivons. 
 

Quand l’Église nous appelle à entrer dans une attitude missionnaire, c’est pour faire de nous des témoins d’un autre. Nous ne venons 

pas nous proposer nous-mêmes, nous venons proposer la présence et la vie de quelqu’un qui est plus grand que nous, qui nous soutient, 

qui nous envoie et nous assiste.  

 (Damien Mombo+) 

 
 

 

 

 

1/ Mardi 11/02 à 16h00, il y aura Messe à la maison de repos « Chassart » à Wagnelée. 
 

2/ Mardi 11/02 de 19h00 à 21h00 : Réunion des Équipes populaires au Spinois. 
 

3/ À l’occasion de la Journée mondiale des Malades célébrée le 11/02, en la fête de Notre-Dame de Lourdes, 

une Neuvaine de Prière en faveur des malades sera organisée du lundi 03/02 au mardi 11/02. Le mercredi 12/02 à 17h30, il y aura 

Messe avec sacrement des malades à Saint-Joseph (Vieux-Campinaire). Elle sera précédée du chapelet pour les malades à 16h30 

et de l’adoration eucharistique à 17h00. 
 

4/ Dimanche 16/02 à 09h30 à Saint-Victor (Fleurus) : Messe des familles suivie d’une animation musicale « gospel » ; à 10h30 : 

Réunion des confirmands adultes à la Maison pastorale. 
 

5/ À la suite d’une panne de chauffage à l’église de Saint Amand, les messes prévues dans cette église seront provisoirement 

célébrées dans l’église Saint-Pierre (Brye).   
 

6/ Seront célébrées les funérailles chrétiennes de Mme Rita Van Ryckeghem (Épouse de M. André Baes), le mardi 11/02 à 11h00 à 

Saint-Amand. 
 

6/ La collecte est organisée au bénéfice de la Caritas (Brye, Wagnelée & Wangenies) et Fabrique d’église (Fleurus & Wanfercée-

Baulet) 
 

Bon dimanche ! 
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